
La jeune fille intrépide 
qui rêve de courses

de vélovents

L’éleveur courageux qui 
prend soin de son troupeau 

et de sa tribu

La cheffe qui veut que
son village soit lumineux



Nori vit dans les montagnes avec ses amis. C’est l’artiste du village qui organise 
des spectacles et joue de la flûte. La vie n’est pas toujours tranquille mais 

Nori réussit à apporter de la joie dans le cœur des villageois. 

Ton dernier 
spectacle était 

super Nori.

Il faudra faire une 
grande fête pour 
l’arrivée de l’été.

Oui. C’est une 
très bonne idée !





Un jour, on entend dans la montagne un bruit effrayant,
comme un tremblement de terre.



 De gros rochers tombent du haut de la vallée.
Toutes les maisons du village sont détruites.



Mais où sont passés
mes amis ? Et ma famille ?

Et ma maison
est détruite.

Où vais-je
 habiter ?

Et mon
lit douillet ? Et mes 

instruments ?

Nori découvre le village en ruines après la catastrophe.



Fiddy, le robot solidaire, parcourt le monde grâce à son radar
pour soutenir les personnes qui en ont besoin.



Il s’est passé quelque chose de grave. 
Je vois un signal sur mon radar. 

Quelqu’un a besoin d’aide ! 



Je suis si triste. Je n’ai plus mes 
amis, je n’ai plus d’endroit où aller.

Je comprends 
ta tristesse. Je 
peux t’aider à 
retrouver tes 

amis.

Allez, ne perds 
pas espoir ! 
Comment

t’appelles-tu ?

Nori.

Attrape ma pince,
Nori !



Plusieurs jours passent, Nori et Fiddy traversent les montagnes à la recherche 
des villageois et des villageoises qui se sont enfuis.

Nous sommes dans les plaines. 
Les gens d’ici ne vivent pas 

comme ceux de la montagne.
Ils ont beaucoup de ressources, 
des terres fertiles et du bois 

précieux.



C’est notre monde en commun,
un monde que nous devons 

préserver et que nous devons 
habiter ensemble, en prenant

soin des autres.





J‘ai besoin de recharger mes 
batteries. Rejoignons ce village !



Mais pourquoi les filles
du village ne s’amusent pas 

avec ces super vélos ?

Le chef du village nous 
l’interdit. Il nous dit que 
cela n’est pas fait pour 

nous.

Mais c’est 
vraiment injuste !

Oui, c’est 
injuste. En 

plus, la grande 
course de 
vélovents 
approche. 
J’aimerais 
tellement y 
participer.

Dans le village de Portovent, Nori et Fiddy font la rencontre de Luna,
une jeune fille à qui l’on interdit de faire du vélovent.



Le grand-père de Luna propose gentiment à Nori et Fiddy
de dormir au chaud dans son atelier. 



Luna, pourquoi ne fabriques-tu 
pas toi-même ton vélovent ?

Ce serait chouette. Mais je ne 
sais pas comment faire...

En plus je n’ai pas tout le 
matériel, où vais-je le trouver ?

Et si on t’aidait à trouver 
de quoi les fabriquer ?



Mon radar me dit qu’il y a un 
grand trou avec de nombreux 
vélovents cassés dedans au 

Nord du village.

On pourrait construire un 
vélovent, j’en suis sûre. Mais 

ce trou est si grand, il y 
a au moins 20 mètres de 

profondeur. Je n’ai pas envie 
de me faire mal.

J’ai une idée !



Comment fais-tu pour ne pas 
avoir peur ? Tu fais preuve 
d’un grand courage, Nori !

Le câble est solide et
j’ai confiance en Fiddy !

Après s’être faufilés discrètement, nos aventuriers arrivent
devant le grand trou.



De retour à l’atelier...



Les jours passent. Une nuit, Luna, Nori et Fiddy partent
dans les plaines incognito pour tester le vélovent. 



Bravo. On a fait du bon 
boulot. Le vélovent 

fonctionne parfaitement.

Mais je ne sais pas si je vais 
pouvoir aller à la grande course de 
demain. Les filles n’ont pas le droit 

de participer.
Oui, je suis très 

contente.

Et si tu te déguisais 
en garçon ?



Bienvenue à la 50e édition de la Grande Course de Vélovents ! 
Cette édition rassemble les jeunes hommes les plus talentueux du village. 

Trop cool ! 

Ouais !

Youpi !



3, 2, 1...

Les participants se mettent en position.



Luna file à toute vitesse sur le circuit et traverse
la ligne d’arrivée en première.

Félicitations,
jeune homme.

Félicitations, jeune 
femme plutôt !

Mais ce n’est
pas possible !



Et si ! Nous, les filles, 
sommes parfaitement 

capables de faire du vélovent 
et nous pouvons même vous 

battre à la course.



Bravo Luna, tu as réussi
à montrer que les femmes 
sont toutes aussi fortes 

que les hommes ! 

Merci pour votre aide Nori
et Fiddy ! J’espère vous

revoir bientôt.



Bravo Luna, tu as réussi
à montrer que les femmes 
sont toutes aussi fortes 

que les hommes ! 



Nous avons vu passer des habitants 
des montagnes. Ils étaient tristes
et avaient l’air de se diriger vers

La Forêt du Grand Cerf.

Ce sont peut-être les habitants 
de mon village. C’est donc dans 
cette direction que nous devons 

aller !

De retour à l’atelier du grand-père, celui-ci a une information
importante pour Nori et Fiddy.



En arrivant sur les lieux, Nori et Fiddy entendent une dispute...

Vous ne pouvez pas vous 
installer ici. C’est La Forêt du 

Grand Cerf. Nous la protégeons.

Mais nous n’avons nulle part où 
aller. Notre vallée est asséchée.
Il n’a pas plu depuis des mois... 

Nos éléfanfarons sont fatigués et 
ils ont faim. Laissez-les manger 

un peu sur vos parcelles.



Vous abîmez la forêt. Vos 
éléfanfarons détruisent nos arbres 

anciens et souillent nos étangs.
La forêt est notre trésor.

Partez maintenant !

On ne partira pas !
Nous n’avons pas le choix.
Et puis on s’en fiche de ces 
arbres, ils ne se mangent

même pas.



On ne peut pas les manger mais ils sont 
importants pour l’environnement.

Ils filtrent la pollution et les animaux 
que tu chasses pour te nourrir mangent 

leurs feuilles et leurs fruits.

Nori intervient.



Il y a bien le champ des 
esprits, mais il est hanté.

Allez y faire paître vos bêtes 
si vous le souhaitez, mais 

c’est très dangereux.



Cela ne
m’inspire pas...

Je pense que ça 
va très bien se 

passer !

Je vais y faire un tour 
pour voir. Fiddy, tu 
m’accompagnes ?

C’est parti !

Nous n’avons pas
le choix, allons voir !



Cette parcelle n’est 
pas hantée... Elle a 

simplement besoin d’un 
peu d’entretien.

Ce terrain pourrait faire 
un bon pâturage : des 

arbustes au bois tendre, 
des fruits, des noix, des 
tubercules et un petit 

étang.

Mettons-nous au 
travail tous ensemble 

et faisons de cet espace 
un paradis !



Attention Nori, il ne
faut pas tout casser.

La nature a son équilibre 
et nous devons le 

respecter !



Tout le monde a l’air très
content. Pourtant les amis

de mon village me manquent.



Nous allons les retrouver.
Mon radar m’a dit qu’un groupe 

voyageait vers les collines du Nord
avec un grand troupeau de moutondoux 

bleus. Ce sont les gens de ton village, 
c’est sûr !



Après avoir dit au revoir aux habitants du village du Grand Cerf,
Nori et Fiddy se remettent en chemin.





Nori et Fiddy arrivent dans les Collines et sont surpris
par une très mauvaise odeur.

Cette odeur est
vraiment désagréable.

Ça sent l’œuf pourri
et le goudron.



J’ai l’impression que 
l’odeur vient de là-bas.

Je détecte de l’activité
sur mon radar.



La rivière est
toute sale ! On dirait

du charbon. Oui, et elle s’écoule dans 
la mer... Nous devrions 

remonter la rivière pour 
en savoir plus.



Mais comment les gens font-
ils pour habiter ici ? L’odeur 

est désagréable, l’eau est 
trouble et leurs maisons sont 

complètement plongées
dans la fumée.

Ils n’ont peut-être pas 
eu la chance de faire 

autrement.



Bonjour Madame, c’est le bâtiment
que vous gardez qui produit toute

cette fumée ? 

Oui. C’est la centrale à charbon
qui produit cette fumée. Elle permet 
d’alimenter notre village en énergie.

Mais cette fumée 
vous fait du mal. Vous 
respirez un air pollué 
et vous êtes obligés 
d’allumer vos lampes 

tout le temps.



C’est le prix à payer pour allumer 
nos lampes. Nous avons toujours 
fait comme cela. Et puis, si nous 
changeons, les robots de minage 
seront sans travail et tristes. 



Il faut trouver un 
moyen de remplacer 
cette centrale. Elle 
empoisonne la vie

des habitants.

Si j’ai les bons 
matériaux, je peux 

les construire 
moi-même.

Oui, mais les 
habitants ont 

vraiment besoin 
de lumière.

Nous pourrions 
construire des 

éoliennes, comme 
dans mon village !



Mon radar me dit que le 
vent souffle très fort 

au sommet de la grande 
colline.

Alors c’est là que 
nous installerons 

les éoliennes !

Mettons-nous au 
travail sur-le-champ. D’accord mais nous 

devons d’abord avoir 
l’accord des habitants.



Pourquoi pas ! Nous allons 
vous aider à trouver tout

le matériel nécessaire !



Une fois les matériaux trouvés, il faut les monter au sommet de la colline.

Je ne me 
rendais pas 
compte à 
quel point 

c’était haut. 
Comment 
va-t-on 
faire ?

Je vais prendre mon 
temps. Je monterai les 

pièces une par une.

Fais attention à toi, 
Nori !



Voilà une bonne chose 
de faite. Je vais me 

reposer un peu.

Ne vous approchez 
pas ! Vous me faites 

peur. 

Nori, après beaucoup de travail, parvient à construire les éoliennes.
Mais un danger approche...



Nori, qu’est-ce qui se 
passe ? Tout va bien ?



Non, ça ne va pas. Les 
robots sont en colère !

Je crois qu’ils ont peur 
d’être remplacés par

les éoliennes. 



Fiddy, nous avons besoin 
de toi. Il faut que tu 

expliques aux robots que 
nous ne voulons pas les 
remplacer. Au contraire, 

les villageois auront 
besoin des robots pour 
entretenir et réparer les 

éoliennes !







Nos aventures m’apprennent 
plein de choses, ça m’a 

fait tellement plaisir de te 
rencontrer.

C’est grâce à mon radar ! 
Je l’ai bien amélioré avec 

le temps.



Nos aventures m’apprennent 
plein de choses, ça m’a 

fait tellement plaisir de te 
rencontrer.



Nori, avec l’aide de Fiddy, réussit finalement à retrouver ses amis
et compagnons de son village. Grâce à la solidarité et au talent de chacun,

le village a été entièrement reconstruit !





Avec le groupe  bâtissons
un monde plus juste et  où chacun a les 

moyens de grandir  et d’agir.  




